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Chapitre 2 : L’Europe entre restauration et révolution 

(1814-1848) 

Synthèse 

& Pages 54-55 - Point de passage

27, 28, 29 Juillet 1830 : Trois Glorieuses pour la liberté 

Les journées révolutionnaires des 27, 28, 29 Juillet 1830 sont appelées « Trois Glorieuses » 

car le peuple français réussit à renverser le roi Charles X. Cette révolution met fin à la 

restauration et ouvre une nouvelle période avec le régime de la Monarchie de juillet.  

• L’intransigeance d’un roi convaincu de sa légitimité

Le fragile équilibre politique instauré par Louis XVIII depuis 1815, avec la Charte 

constitutionnelle, éclate lors d’une crise politique opposant son successeur Charles X et le 

Parlement. La volonté du roi, sacré à Reims en 1824, de rétablir une monarchie où le 

souverain dispose d’une autorité indiscutable, rappelle l’Ancien Régime. Dans l’opposition, 

les libéraux mènent une campagne pour une monarchie constitutionnelle, où le pouvoir serait 

partagé entre le roi et le Parlement. Le 25 juillet, le roi Charles X refuse de négocier et publie 

quatre ordonnances : il décrète une nouvelle dissolution de la Chambre des députés, la 

modification de la loi électorale, l’organisation de nouvelles élections, et la suspension de la 

liberté de la presse. Cette tentative de coup de force déclenche la révolution. 

• Une dynamique révolutionnaire : de l’émeute à la révolution

La dynamique révolutionnaire débute dès le 26 juillet avec la protestation solennelle 

organisée par les journalistes libéraux, qui publient une tribune appelant à résister. Adolphe 

Thiers, fondateur du journal Le National, est rapidement rejoint par les députés libéraux qui 

cherchent à s’organiser pour contrôler le mouvement de résistance au roi. Ils publient le 
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lendemain une nouvelle protestation, avec d’autres journaux comme Le Globe et Le Temps. 

Mais cette crise fermente lors d’un été particulièrement chaud, après une année marquée par 

de mauvaises récoltes, et immédiatement, à Paris, les premiers attroupements dégénèrent 

en insurrection. Le 27 juillet, des artisans, des boutiquiers, des ouvriers surtout, sont rejoints 

par les étudiants des écoles. La révolution populaire a commencé. Au matin du 28 juillet, le 

centre et l’est de la capitale sont hérissés de barricades. 10 000 insurgés pillent les armureries 

en chantant La Marseillaise. En province, comme à Nantes et à Lyon, les républicains 

diffusent le mouvement afin d’imposer le retour de la République. Le 29 juillet, Charles X est 

contraint d’abdiquer.  

• L’élimination des républicains   

Mais le 30 juillet, à l’Hôtel-de-ville de Paris, Thiers et les députés libéraux font acclamer le 

cousin du roi, le duc d’Orléans arborant la cocarde tricolore. Louis-Philippe Ier est proclamé 

« roi des Français » et il jure de respecter la Charte. La monarchie de juillet, monarchie 

constitutionnelle, est née d’une révolution populaire, finalement récupérée par la bourgeoisie 

libérale. 

 


